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BULLETIN N° 256 des Laboratoires de Géologie, Minéralogie, Géophysique
el du Musée géologique de l'Université de Lausanne

Géologie des racines helvétiques
dans la région de Loèche (Valais)

PAR

Pierre-Charles BUGNON '

Abstract. - Short description of the sedimentary cover of the SW end of the Aar
massif. The autochthonous-parautochthonous cover is connected with the Doldenhorn

nappe. Above it two new tectonic units (Plammis and Jägerchrüz) of more
internal origin have been recognized. The structure results from the superimposition
of two phases of large-scale folding followed locally by a less important third one.
The discovery of the new tectonic units allows us to propose a solution to the

problem of the root of the Gellihorn nappe.

La rive droite du Rhône en amont de Sierre (Loèche et ses environs) est

une région clé pour la compréhension de l'enracinement des nappes
Helvétiques s. 1.. En effet, la forte montée axiale de l'extrémité SW du massif
de l'Aar y fait apparaître en couverture intensément déformée la partie
inférieure de la série Helvétique.

La cartographie détaillée (1/10 000) d'environ 70 km2 a permis de
débrouiller la structure extrêmement complexe de cette zone et de proposer

de nouvelles hypothèses relatives à l'enracinement et à la structure de

la nappe du Gellihorn et du flanc normal de la nappe du Doldenhorn.

Description des unités tectoniques

La couverture sédimentaire du massif de l'Aar a pu ainsi être subdivisée

en plusieurs unités distinctes:
1. Un autochtone-parautochtone reposant sur les gneiss chloriteux et les

amphibolites du massif de l'Aar. Il montre de fortes variations d'épaisseur
(30-300 m) d'origine en grande partie tectonique mais partiellement
sédimentaire. En particulier, le Lias grossièrement détritique et peu épais de

Feselalp passe vers le NW au Lias puissant et bien différencié du Torrent-
horn.

'Institut de Géologie, Université de Lausanne. Adresse actuelle: Electrowatt Ingénieurs
Conseils SA, Bellerivestrasse 36, 8000 Zurich.
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A l'E, cet autochtone débutant par les grès de base du Trias s'arrête aux
schistes argileux de l'Aalenien, niveau de décollement privilégié. Plus à

l'W, à Feschel, et plus au N aux alentours de Bachalp, il monte par
l'intermédiaire des calcaires spathico-siliceux du Dogger jusqu'aux calcaires
massifs du Malm. Ces calcaires se relient vers le SW (entrée des gorges de
la Dala) à la grande barre de Malm qui descend de la Gemmi et forme
l'ossature du flanc normal de la nappe du Doldenhorn, enveloppant les

plis du Lias parautochtone du Torrenthorn.
Au sommet des parois de Schattenfluh dominant le village d'Inden, ce

flanc normal du Doldenhorn englobe, en plus de la série jurassique, les

schistes marneux et calcaires à entroques du Berriasien-Valanginien,
surmontés par quelques dizaines de centimètres de calcaires siliceux de
l'Hauterivien.

Cette série va en s'épaississant vers le N, et au bord sud du cirque de

Trubeln l'Hauterivien de 50 m d'épaisseur est surmonté par environ
100 m de calcaires à nummulites de l'Eocène. De petites lentilles de
sidérolithique marquent le contact de ces deux formations.

La grande dalle de calcaire en dip-slope qui domine le village de

Salgesch et qui représente le plan de glissement de l'éboulement de Sierre est

la continuation vers l'W de la carapace de Malm du flanc normal de la

nappe du Doldenhorn. Elle s'enfonce avec sa couverture crétacée sous les

parois des gorges de la Raspille.

2. Un ensemble d'écaillés complexes et replissées chevauchant la série
décrite précédemment. On peut y distinguer deux écailles principales:

A) L'écaillé de Plammis
Au lieu-dit Plammis au SE de Varneralp, le Crétacé du flanc normal
Doldenhorn est surmonté par une centaine de mètres de calcaires massifs du
Malm. Vers le N, ces calcaires s'enfoncent sous le Tschajetuhorn et se

terminent en pli couché dans le haut des parois dominant Larschi.
Vers le S, ils descendent parallèlement au flanc normal de la nappe du

Doldenhorn. A l'entrée des gorges de la Dala, le Crétacé du Doldenhorn
n'existe plus et les calcaires du Malm de Plammis chevauchent directement

les calcaires du Malm Doldenhorn, donnant l'illusion d'une série
continue.

A l'E, au Horlini et entre Guttet et Feschel, des calcaires, des grès et des
schistes du Dogger (éventuellement du Lias) apparaissent à la base des
calcaires du Malm, doublant ainsi localement l'épaisseur de l'ensemble.

Cette écaille constituée presque exclusivement de calcaires du Malm et

ayant la structure générale d'une lame anticlinale est très bien développée
dans la majeure partie de la région étudiée. A l'W par contre elle a
tendance à s'amenuiser et elle n'est plus visible dans les parois des gorges de
la Raspille.
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B) L'écaille de Jägerchrüz
Entre l'alpage de Planigrächti et le petit sommet de Jägerchrüz, un

anticlinal couché de Tertiaire chevauche l'écaillé de Plammis. Son flanc
inverse extrêmement laminé met successivement en contact avec le Malm
de Plammis (du N au S): les Grès de Taveyannaz, les Schistes à Globigéri-
nes, les Calcaires et les Grès nummulitiques.

Au S de Planigrächti, dans la zone d'arrachement de l'éboulement de
Sierre, ce sont les calcaires à entroques du Valanginien qui chevauchent
l'écaillé de Plammis par l'intermédiaire d'une mince bande de calcaires
siliceux de l'Hauterivien. Cette série crétacée (150 m environ) comprenant
en outre les Schistes à entroques du Berriasien va former les dalles en

dip-slope qui affleurent un peu partout dans Varnerwald et jusqu'au
village de Varen.

Cet ensemble, calcaires et schistes crétacés chevauchant les calcaires du
Malm, donne l'impression d'une série continue normale, alors qu'en fait
le Crétacé repose généralement en position inverse sur le Malm.

A l'E, dans les pentes descendant du Horlini jusqu'au village de Guttet,
on retrouve à peu près le même ensemble chevauchant l'écaillé de Plammis,

les grès tertiaires en position inverse étant mieux développés et
descendant plus au S, jusqu'au fond des gorges du Fescheljii.

Les grandes masses de calcaires qui plongent dans le Rhône au S de
Varen et qui forment les vastes pentes desséchées à l'E de Loèche
représentent probablement le cœur jurassique complexe de ce grand anticlinal
couché. Aux environs de Rotafen (Hohe Brücke) deux minces bandes de
schistes oxfordiens (1 m environ) sont prises en sandwich dans ces calcaires

massifs. Elles décrivent la surface axiale de cet anticlinal, replissé ici
par une deuxième phase isoclinale.

A l'W, l'écaillé de Jägerchrüz chevauche directement le Crétacé du
flanc normal de la nappe du Doldenhorn, cela étant particulièrement bien
visible dans les parois des gorges de la Raspille, entre Créta d'Asse et le
Creux de la Tièche.

Là, le Crétacé et le Tertiaire Jägerchrüz bien développés forment deux
anticlinaux principaux, aussi replissés par endroits par une seconde phase
isoclinale.

L'anticlinal inférieur, surmonté du synclinal des Caves de Merdechon
à cœur de Tertiaire, correspond à l'anticlinal des Grès de Taveyannaz de

Jägerchrüz. L'anticlinal supérieur est chevauché par les schistes argileux
de l'Aalenien de la nappe du Wildhorn.

Remarques sur la déformation

Ces diverses unités ont subi des déformations se traduisant tout d'abord

par l'apparition d'une schistosité principale, parallèle à la stratification, et
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qui la plupart du temps a complètement effacé celle-ci. C'est elle qui détermine

les grandes dalles en dip-slope caractéristiques de la région.
Sur les surfaces de schistosité s'observe en outre une linéation d'étire-

ment (160° à 180°) liée probablement à l'avancée des nappes vers le N.
Cette schistosité et cette linéation s'atténuent très fortement du S au N.
Ces structures sont reprises par un plissement de 2e phase. A la limite

E de la région considérée, l'ensemble de la couverture du mass/if de l'Aar
(l'Autochtone et les écailles de Plammis et Jägerchrüz) est pris dans un
synclinal du socle gneissique. Ce synclinal de Feselalp, assez ouvert, dont
l'axe plonge d'environ 20° vers 220° à 240°, possède une schistosité plan-
axiale qui recoupe la schistosité de lre phase. Dans l'écaillé de Jägerchrüz,
les plis de 2e phase à l'échelle soit kilométrique soit centimétrique ont un
style tout différent, isoclinal, et la 2e schistosité, parallèle à la première,
n'est individualisée que dans les charnières. Sur les surfaces de cette
2e schistosité on observe aussi une linéation d'étirement mise la plupart du

temps en évidence par des fibres de calcite autour de grains de pyrite ou
d'entroques. Elle est parallèle aux axes des plis de 2e phase. Cette 2e linéation

n'est pratiquement plus visible au N de Varneralp.
Enfin, en quelques endroits, on peut observer une schistosité de crénulation

de 3e phase reprenant les deux précédentes. Elle se manifeste
principalement associée à des plis décamétriques des calcaires du Valanginien
dans les forêts de Barde au-dessus de Varen. Ces plis plongent dans la

même direction que ceux de 2e phase, mais leurs plans axiaux sont très

redressés, voire même rétrodéversés dans certains systèmes conjugués.

Conclusions

Les premières informations à tirer de ces observations sont les suivantes:

1. Le flanc normal de la nappe du Doldenhorn vient s'enraciner sur le

cristallin du Niwen. Plus au SE, il passe à un autochtone réduit s'arrêtant
au niveau de décollement de l'Aalenien.

2. Ce flanc normal Doldenhorn et cet autochtone sont chevauchés par
une «nappe» constituée de deux écailles principales, Plammis et Jägerchrüz.

Alors que celle de Jägerchrüz montre une série complète de l'Oxfordien

au Tertiaire, l'écaillé de Plammis ne comprend que des terrains du
Dogger et du Malm. Ceci amène à penser que la nappe du Gellihorn, dont



206 A. RICHTER, M. SARTORI ET D. CHERIX

la limite méridionale se trouve dans le cirque de Trubeln, pourrait être la

couverture crétacée de la série de Dogger et de Malm de l'écaillé de Plammis.

Elle se serait détachée de son substratum le long des schistes du

Valanginien inférieur, niveau de décollement favorable.
D'autre part, l'écaillé de Jägerchrüz, avec ses doubles plis complexes

dans les calcaires et schistes du Crétacé inférieur, pourrait être l'équivalent
«oriental» de la zone d'Ardon définie plus à l'W par H. Masson.

Manuscrit reçu le 4 mai 1981.

N.B. Les noms de lieux géographiques sont ceux des feuilles 1287 Sierre, 1288 Raron, 1267

Gemmi de la carte nationale de la Suisse 1/25 000.
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